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DISTRIBUTION : 
Marie-Hélène Leucatte Femme environ 30 ans 
Evelyne Rossignol  Femme environ 40 ans 
Antoinette Malaterre Femme environ 60 ans 
 
 
DECOR : 
Un cimetière de campagne. Ambiance sonore petits oiseaux, cloche d’église. 
 
Une femme d’allure moderne est agenouillée devant une tombe, qu’elle nettoie 
consciencieusement, en silence, avec gravité. 
Arrive une jeune femme, au look plutôt vieille fille, avec un énorme pot de fleur dans les bras, 
un grand sac en bandoulière, des outils de jardin, qui l’embarrassent. 
 
 
 
Marie-Hélène Bonjour... 
 
Evelyne Bonjour. 
 
Marie-Hélène Heu... Vous pouvez m’aider ? 
 
Evelyne (se relevant)  Oui... Naturellement. 
 
Elle l’aide à se débarrasser de ses affaires. 
 
Evelyne Vous êtes bien chargée... 
 
Marie-Hélène Oui, c’est que, j’ai pas l’intention de faire çà tous les jours, hein ?! 
 
Evelyne ... 
 
Marie-Hélène Je veux dire, c’est pas gai de venir ici, alors, j’essaie de limiter... 
 
Evelyne Bien sûr... 
 
Marie-Hélène C’est pas que je trouve pas çà joli ... Il est plutôt joli comme cimetière celui-là ! 
 Et puis... C’était une belle cérémonie. Il a dû être drôlement content ! 
 
Evelyne Qui çà ? 
 
Marie-Hélène Félix !  Mon mari, Félix... 
 
Evelyne Ah, c’est la tombe de votre mari ? Je suis désolée.... 
 
Marie-Hélène Oh ! Non ! Faut pas ! C’est gentil... 
 
Evelyne Enfin, quand même, vous êtes jeune... Il avait quel âge votre mari ? 
 
Marie-Hélène Trente-deux ans ! 
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Evelyne Quelle tristesse... Il était malade ? 
 
Marie-Hélène Ca non, pour sûr !  Il est mort en pleine santé mon Félix ! 
 
Evelyne C’était un accident ?  (se ravisant)  Oh, mais je suis indiscrète ! 
 
Marie-Hélène Noooon, pensez-vous !  C’était dans tous les journaux, alors, c’est pas un 

secret !   (fièrement)  Mon Félix, c’était un héros ! 
 
Evelyne Un héros ? 
 
Marie-Hélène (très fière, montrant les gros titres d’un journal invisible)  Félix Leucatte, le 

héros du vol 421 ! 
 
Evelyne Vous voulez dire  que votre mari ... ? 
 
Antoinette (arrivant vivement à leur hauteur avec un air blasé, un seau dans une main et 

un balai-brosse dans l’autre) ... était l’hôtesse de l’air du fameux vol Paris-
Bagdad, oui !!! 

 
Silence ébahi d’Evelyne. Marie-Hélène hausse les épaules. 
 
Antoinette (tendant la main à Evelyne) Antoinette Malaterre ! Enchantée ! (à Marie-

Hélène)  Alors, vous ne vous lassez pas de la raconter votre histoire, hein ?  
(elle tape dans le dos d’Evelyne) Moi çà fait trois mois qu’elle me la sert, alors 
vous pensez, je commence à bien maîtriser... 

 
Marie-Hélène (un peu vexée) Tout de même, tout le monde n’a pas eu un héros comme 

mari ! 
 
Antoinette (attrapant son seau et sa brosse) Que vous dites !!! Mon Marcel, lui, c’était le 

héros de la buvette !  Le roi du comptoir ! Le pape du petit blanc ! 
 
Evelyne Il y a longtemps que vous l’avez perdu ? 
 
Antoinette (regardant autour d’elle) Quoi donc ? 
 
Evelyne Votre mari ! 
 
Antoinette Aah ? çà ? (frottant activement la tombe)  Trois ans. (s’adressant à son mari) 

Hein Marcel ? T’en as bien profité ? Et bien, maintenant, c’est mon tour !  (à 
Evelyne et Marie-Hélène)  Je me suis inscrite au C.V.V. ! (regard interrogatif 
des deux autres) « Le Club de Voyages des Veuves » !  Avec mes copines, on 
visite un nouveau pays tous les six mois ! La première année, j’ai fait le 
Sénégal et le Pérou. Splendide ! L’année dernière, j’étais un peu fatiguée, 
alors j’ai choisi plus près, la Tunisie, et la Grèce... Entre parenthèses, il faut 
pas y aller en Grèce ... ils sont pas soigneux, c’est tout cassé !  Et puis ils 
ramassent pas, hein ? Il y a des pierres qui traînent partout ! C’est 
complètement en ruine !   Non... Cette année je pensais peut-être au Japon, là 
au moins c’est entretenu ! 
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Marie-Hélène Moi, j’ai jamais voyagé....  Félix, il disait tout le temps que c’était trop 

dangereux.... et résultat ... !!!! (elle éclate en sanglots bruyants), résultat, c’est 
lui qui est parti-i-i-i-i- !!! 

 
Evelyne Mais il parait qu’il a sauvé les autres passagers par son courage ! C’est ce 

qu’ils disaient aux nouvelles ! Vous pouvez être fière de lui... (elle lui tend un 
mouchoir) 

 
 
 
Marie-Hélène (reniflant) Oui... Vous avez raison...  Le commandant de bord m’a raconté : 

Quand les pirates de l’air ont dit qu’ils voulaient tuer un otage, il s’est tout de 
suite proposé !  ... Il a dit que de toutes façons, il préférait çà que de rentrer à 
la maisoooooon !  (elle re-éclate en sanglots) 

 
Evelyne et Antoinette échangent un regard. 
 
Evelyne Vous n’avez pas d’enfants ? 
 
Marie-Hélène Non... Félix n’en voulait pas. ...Moi j’en ai toujours rêvé ! 
 
Evelyne Alors il faut voir le bon côté des choses... vous êtes jeune, vous pourrez peut-

être rencontrer quelqu’un et fonder une famille... ? 
 
Antoinette Dieu merci ! Les miens sont grands ! Je peux vivre tranquille ! 
 
Marie-Hélène Vous ne pensez donc qu’à vous... ! 
 
Antoinette Il est bien temps ! Toute ma vie je l’ai passée à servir mon homme !  Les 

chemises n’étaient jamais assez bien repassées pour Monsieur ! Ma cuisine 
n’était jamais assez bonne !  Et au lit ! Il faisait sa petite affaire et puis zou ! 
Terminé ! Il me laissait en plan, j’avais plus qu’à laver les draps pendant qu’il 
allait en face dépenser l’argent du ménage avec ses copains !!!... Oui 
Madame, je pense à moi, et je le mérite voyez-vous !  Je défie qui que ce soit 
de me dire le contraire ! 

 
Evelyne Personne ne vous le reprochera... 
 
Marie-Hélène (désolée) Vu sous cet angle... Excusez-moi... Je ne savais pas... 
 
Antoinette Non, c’est bon. Forcément, à votre âge, on n’imagine pas... Mais je peux vous 

dire, ça n’a pas été drôle tous les jours.... Vous savez, vous devriez voyager 
vous aussi ! ça vous ferait du bien.... Votre Félix, il peut bien rester là 
quelques semaines à vous attendre... Il va pas s’envoler ! Enfin... C’est une 
façon de parler bien entendu... 

 
Marie-Hélène C’est que je ne sais pas... 
 
Antoinette Venez vous inscrire au C.V.V. !   
 
Marie-Hélène ... (hésitante) 
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Antoinette Ils ont un site internet !  www.cvv.com !  Allez voir je vous dis, ça va vous 

plaire ! Et puis on a des réunions, tous les mercredis soir ! 
 
Evelyne Ce n’est pas Mercredi aujourd’hui ? 
 
Marie-Hélène Si... 
 
Antoinette Vous voyez ? C’est un signe ! Allez, venez ma petite ! On va bien s’amuser ! 
 
Marie-Hélène Je veux bien essayer... (se relevant et essuyant sa jupe)   Il y a des hommes ? 
 
Antoinette Vous êtes bien pressée tout à coup !  Non, il n’y a pas d’hommes, c’est un 

club de veuves... !   
 
Marie-Hélène  (l’air un peu déçu)  Oui, c’est vrai... 
 
Antoinette Par contre, en voyage.... Là, il y en a, des hommes... et pour tous les goûts ! 
 
Marie-Hélène (se retournant vers Evelyne)  Bon... à une prochaine, alors... ? 
 
Evelyne C’est cela. à bientôt...  Bon voyage, et bonne chance ! 
 
Antoinette Au revoir ma petite !  Ne restez pas trop longtemps, le soir va bientôt tomber 

et la saison est encore fraîche ! 
 
Evelyne (l’air songeur)  Oui... Je vais partir... Je vais partir bientôt... 
 
 
Elles sortent, laissant Evelyne seule. La lumière baisse doucement. Evelyne se lève, face public 
 
Evelyne « DEMAIN, DES L’AUBE, A L’HEURE OU BLANCHIT LA CAMPAGNE, 
 JE PARTIRAI. VOIS-TU, JE SAIS QUE TU M’ATTENDS. 
 J’IRAI PAR LA FORET, J’IRAI PAR LA MONTAGNE. 
 JE NE PUIS DEMEURER LOIN DE TOI PLUS LONGTEMPS. 
 
 JE MARCHERAI LES YEUX FIXES SUR MES PENSEES, 
 SANS RIEN VOIR AU DEHORS, SANS ENTENDRE AUCUN BRUIT,  
 SEUL, INCONNU, LE DOS COURBE, LES MAINS CROISEES,  
 TRISTE, ET LE JOUR POUR MOI SERA COMME LA NUIT. 
 
 JE NE REGARDERAI NI L’OR DU SOIR QUI TOMBE,  
 NI LES VOILES AU LOIN DESCENDANT VERS HARFLEUR,  
 ET QUAND J’ARRIVERAI, JE METTRAI SUR TA TOMBE  
 UN BOUQUET DE HOUX VERT ET DE BRUYERE EN FLEUR ». (V. HUGO) 
 
 
 

MUSIQUE 
 
 

NOIR 
 
 

FIN DU SPECTACLE 
 


